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Chapitre 9 
Secteur rivière Massawippi

Figure 9.1 Secteur Rivière Massawippi
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9.1  indiCeS de QuaLitÉ de L’eau

Deux stations permanentes sont situées dans ce secteur du bassin (MENV, 2004c). Celle à l’embou-
chure de la rivière Massawippi montre une qualité de l’eau satisfaisante (tableau 9.1). La dernière, 
située à l’embouchure de la rivière Coaticook, montre plutôt une qualité de l’eau douteuse. Les 
valeurs de coliformes fécaux, de chlorophylle a, de turbidité et de matières en suspension, ainsi que 
celles de nitrites-nitrates et de phosphore total obtiennent un mauvais rang dans le calcul de l’IQBP.

En 1999, des prélèvements d’eau des stations d’échantillonnage temporaires ont été faits. Des 6 sta-
tions observées, 2 indiquent une eau de bonne qualité, tandis que 4 stations démontraient une eau 
de qualité satisfaisante.

Tableau 9.1 IQBP du secteur rivière Massawippi réalisé par le MDDEP 

Emplacement de la station

Coaticook au pont-route 143 en aval de Waterville 

Massawippi au pont de la rue Massawippi à Lennoxville

Tomifobia au pont-route 141 en amont de sa confluence 
avec la Niger 

Niger au pont-route qui mène à Way’s Mills

Tomifobia au pont-route 208 au nord-est d’Ayer’s Cliff

Massawippi au pont couvert de la rue Stafford à 5 km en 
aval du lac Massawippi 

Ascot au pont-route Huntingville

Massawippi à 0,5 km de son embouchure avec la Saint-
François

2001-2003
(permanente)

Douteuse

Satisfaisante

1999
(temporaire)

Satisfaisante

Bonne

Satisfaisante

Bonne

Satisfaisante

Satisfaisante

Le MAPAQ-Estrie a fait échantillonner deux stations sur les tributaires de la rivière aux Saumons en 2005. 
L’une d’elle est située dans un sous-bassin en amont et l’autre, dans un sous-bassin juste après la jonc-
tion avec la rivière Haseltine. Ces deux sous-bassins ont été échantillonnés de mai à août de façon 
bimensuelle. Les deux stations obtiennent une qualité de l’eau douteuse. L’IQBP a été mesuré avec 
les mêmes  paramètres que le MDDEP. Les informations sont présentées dans le tableau 9.2.

Tableau 9.2 IQBP du secteur Massawippi réalisé par le MAPAQ

Emplacement de la station

Ruisseau 206 (amont)

Ruisseau Racey (aval)

2005
(tributaires)

Douteuse

Douteuse
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CHARMES (2006) a également fait des échantillonnages dans ce secteur en 2003. Une seule station 
a été échantillonnée sur la rivière Massawippi. Située presque à l’embouchure, cette station affiche 
une qualité de l’eau satisfaisante1. Bien que la station suivie par le MDDEP ait aussi une cote satisfai-
sante, il est intéressant de noter que la station de CHARMES se situe en aval des rejets de la papetière 
Scott, contrairement à la station du MDDEP. Cinq tributaires de la rivière Massawippi ont également 
été échantillonnés par CHARMES en 2003. Deux stations ont une qualité de l’eau jugée satisfaisante, 
tandis qu’une, celle du ruisseau Jack a une eau de mauvaise qualité. Les deux ruisseaux affichant 
une très mauvaise qualité de l’eau sont situés en plein cœur des anciens sites miniers Eustis et Capel 
(tableau 9.3). 

Tableau 9.3 IQBP du secteur Rivière Massawippi réalisé par CHARMES

Emplacement de la station

Massawippi à l’embouchure

Ruisseau « McFarland »

Ruisseau « Montjoye »

Ruisseau Eustis

Ruisseaux Capel et Victoria 

Ruisseau Jack

2003
(rivière)

Satisfaisante

2003
(tributaires)

Satisfaisante

Satisfaisante

Très mauvaise

Très mauvaise

Mauvaise 

9.2  État de SantÉ deS CoMMunautÉS BentHiQueS et iCHtyoLogiQueS

L’IBGN a été réalisé dans une zone jugée sensible de ce secteur (Berryman et al., 2003). En effet, des 
prélèvements ont été réalisés en 1997 à proximité des ruisseaux Eustis et Capel et démontrent un in-
dice de valeur faible pour les stations situées à proximité des anciens sites miniers. La contamination 
en métaux y est évidente. Une station située entre les deux ruisseaux affiche un indice de valeur 
moyenne, et une autre station située à 1 km en aval du ruisseau Capel affiche une valeur bonne, ce 
qui laisse croire que le milieu récepteur est capable de s’autoépurer. Toutefois, la contamination par 
les métaux, notamment le cuivre, se fait sentir dans la ri-
vière Saint-François. Des concentrations de cuivre ont été 
détectées jusqu’à Bromptonville (Berryman et al., 2003). 
La charge de contamination en cuivre a été estimée à 20 
000 kg/an. Notons que cette charge représente trois fois 
la charge mesurée avant la restauration des sites de Wee-
don et de Solbec-Cupra (Secteur Lac Saint-François – Ri-
vière au Saumon). 

1 Pour les échantillonnages, l’IQBP a été calculé avec un nombre limité de paramètres. Référez-vous au chapitre 6 pour 
avoir la liste complète.
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Une donnée pour le moins intrigante réside dans la station témoin analysée lors de l’étude de 1997. 
On ne trouve pas de trace de contamination métallique significative, pourtant, l’indice de l’IBGN 
affiche une valeur faible. Cet indice se base sur la présence et l’abondance de certains groupes 
taxonomiques de la communauté benthique et on remarque que les groupes sensibles à la pollution 
n’y sont pas présents. Les auteurs suggèrent qu’une perturbation en amont des sites miniers affecte 
grandement la qualité de l’eau par les BPC et les dioxines et furannes (Berryman et al., 2003). 

On compte cinq barrages hydroélectriques dans ce secteur pouvant jouer un rôle dans la limitation à 
la circulation des espèces aquatiques, en plus des nombreux barrages de plus faible contenance.

9.3  État de SantÉ deS LaCS

Parmi les lacs inventoriés de ce secteur, un seul d’entre eux est eutrophe (tableau 9.4). Il s’agit de 
l’étang Lippé. 

La contamination de la chair des poissons d’intérêt sportif est un autre indicateur de l’état de santé 
des lacs. La direction de la Santé publique a lancé un avis afin de restreindre la consommation desLa direction de la Santé publique a lancé un avis afin de restreindre la consommation des 
poissons d’intérêt sportif provenant du lac Massawippi ainsi que de certains lacs de l’Estrie. Selon deux 
études menées par le MDDEP (Laliberté et Leclerc, 2000 ; Muyldermans et al., 2002), le taux de conta-
mination des touladis par les BPC, dioxines et furannes n’excèdent par le critère de consommation 
des poissons de pêche sportive, mais présente des taux anormalement élevés. Toutefois, il dépasse 
celui de protection de la faune piscivore dans les lacs Massawippi, Lovering et Memphrémagog. 
L’ancienne voie ferrée le long de la rivière Tomifobia aurait un impact non négligeable, bien qu’il soit 
moins important depuis la transformation de la voie ferrée en piste cyclable, entre autres, par l’en-
lèvement des dormants. On soupçonne une contamination provenant des ponts créosotés encore 
aujourd’hui. 

Plusieurs sources de contamination affectent le lac Massawippi. Une contamination importante pro-
viendrait de la rivière Niger. Le site d’un ancien récupérateur de batteries et de transformateurs élec-
triques ainsi qu’un étang artificiel situé près du bureau municipal d’Ayer’s Cliff seraient également 
source de contamination. Une contamination moins importante pourrait provenir d’un ruisseau du 
côté nord du lac, soit du ruisseau nommé « Ancien pont couvert ». Toutefois, selon le rapport, la 
contamination pourrait être due à la dispersion atmosphérique des substances organochlorées en 
provenance du lieu d’enfouissement sanitaire (Muyldermans et al., 2002).  D’autres échantillonnages 
de chair de poisson sont prévus en 2007 (Leclerc, 2005). 
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9.4  État deS BandeS riVeraineS

Une étude portant sur les bandes riveraines de cinq rivières de ce secteur a été réalisée par le MA-
PAQ-Estrie. Cette étude révèle que le bassin de la rivière Coaticook est celui dont la dégradation 
des bandes riveraines est la plus importante. En effet, 30 % des berges du réseau hydrographique de 
cette rivière seraient exemptes de végétation. Les valeurs obtenues pour les autres rivières se présen-
tent comme suit : absence de végétation sur 23 % des berges de la rivière Moes, 21 % de la rivière aux 
Saumons, 13 % de la rivière Tomifobia et 11 % de la rivière Niger. 

9.5  QuaLitÉ de L’eau de Baignade

Cinq plages suivies par le MDDEP se trouvent dans ce secteur du bassin et démontrent une cote  
excellente en 2004.

9.6  ProBLèMeS LiÉS à L’eau PotaBLe

La prise d’eau potable de la municipalité d’Ayer’s Cliff située dans la portion sud du lac Massawippi 
n’est pas conforme à la réglementation en vigueur. Puisqu’elle provient d’une eau de surface, elle 
doit subir une filtration et une désinfection en continu (http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/potable/
brochure/index.htm, consulté le 21 février 2006). Les coûts de traitement étant élevés, la municipalité 
est à la recherche d’une nouvelle source d’approvisionnement souterraine. 

Une étude a été menée au printemps 1997 par la direction de Santé Publique dans la MRC de Coa-
ticook pour connaître la qualité de l’eau des puits. En général, les paramètres physicochimiques 
démontrent une bonne qualité de l’eau. Toutefois, bien que la relation entre la qualité de l’eau et 
les activités rencontrées sur ce territoire n’ait pas été faite directement, 16 % des puits présentaient 
une contamination bactériologique d’origine fécale (http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/regions/
region05/05-estrie(suite).htm, consulté le 17 janvier 2006).

Quatre avis d’ébullition ont été émis dans ce secteur. Il s’agit des réseaux qui déservent les municipa-
lités de Hatley (2), North-Hatley et d’Ayer’s Cliff. Les avis ont été emis le 23 décembre 2003 pour North-
Hatley, le 18 février 2004 pour Hatley (partie ouest), le 10 février 2004 pour Ayer’s Cliff et le 14 juillet 2005 
pour le village de Hatley. Ces avis sont toujours en vigueur (http://www.mddep.gouv.qc.ca/regions/
region_05/eau/liste_avis.asp?tag=5, consulté le, 1er février 2006).

9.7  traiteMent deS eaux uSÉeS 

La municipalité de Dixville possède un réseau d’égouts, mais n’a pas de station de traitement des 
eaux usées. Ce réseau dessert environ 73 résidences et un centre d’hébergement. Le réseau se dé-
verse à quelques endroits dans la rivière Coaticook, en aval du pont du village. De plus, le réseau de 
Waterville semble démontrer quelques difficultés en ce qui a trait à la performance des ouvrages de 
surverse puisque la note en 2003 est de 0 % et en 2004, 50 % (tableau 9.5). Le respect des exigences 
de rejet de la station de traitement des eaux usées est respectivement de 63 % et 60 %.
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Il est intéressant de mentionner qu’en 2002, les riverains de l’étang Lippé ont contribué à la mise en 
fonction d’une station de traitement des eaux usées pour les 64 résidences situées autour du lac. 
N’ayant pas des terrains de superficie assez grande pour y installer des fosses sceptiques, les rejets 
d’égouts étaient acheminés directement dans l’eau (http://www.environnementestrie.ca/fee/com-
muniques/archives/2002-10-22_laureats.html, consulté le 21 février 2006). Rappelons toutefois que le 
manque d’information à jour concernant la conformité des installations septiques demeure un pro-
blème.

9.8  riSQueS d’inondationS 

On recense une seule zone d’inondation, sur la rivière Coaticook, à Coaticook, près du secteur où 
l’on retrouve les barrages hydroélectriques. Les résultats d’une étude devraient paraître au début 
de l’année 2006 par la firme Teknika afin de proposer des solutions permettant de diminuer l’impact 
des fortes pluies et des crues printanières. Il est intéressant de noter que la ville de Coaticook subit 
les contrecoups d’orages soudains depuis quelques années. Ces orages occasionnent une hausse 
importante du niveau d’eau que le réseau pluvial ne permet pas d’évacuer efficacement.

9.9  PreSSion due aux aCtiVitÉS agriCoLeS 

L’analyse de la pression agricole effectuée par le MAPAQ sur les sous-bassins de l’Estrie permet de 
constater que ce secteur comprend les sous-bassins qui présentent le plus important potentiel de 
pression agricole2. On dénombre 6 sous-bassins analysés, couvrant ainsi tout le territoire de ce secteur, 
dont 2 dans la classe C (Massawippi et Haseltine) et 4 dans la classe D (Coaticook, Tomifobia, Moes 
et aux Saumons). Il s’agit d’un des deux pôles agricoles du bassin versant de la rivière Saint-François, 
l’autre étant située dans la région des basses-terres du Saint-Laurent. 

Cette étude a permis au MAPAQ-Estrie d’identifier le sous-bassin de la rivière aux Saumons comme 
prioritaire pour entamer des actions concrètes. En effet, deux stations de qualité de l’eau ont été 
échantillonnées de façon bimensuelle au cours de l’été 2005 (les résultats sont présentés dans la 
section 9.1). Le Club agroenvironnemental de l’Estrie a déjà complété les plans d’action en agroenvi-
ronnement pour 25 entreprises agricoles du bassin. Ce projet vise à proposer des actions portant sur la 
prévention de l’érosion des sols, le retrait des animaux dans les cours d’eau, la protection de la bande 
riveraine et les systèmes de drainage des eaux de surface et souterraines (http://www.mapaq.gouv.
qc.ca/Fr/Regions/estrie/Profil/Gestiondeleau/ProjetsEnCours/, consulté le 11 janvier 2006). 

9.10  PreSSion due aux aCtiVitÉS ForeStièreS 

Bien que ce secteur soit davantage voué à l’agriculture, la couverture forestière est présente de 
façon parsemée sur le territoire. En vue de protéger les zones boisées existantes ainsi que d’éviter la 
baisse de la couverture forestière, la MRC Coaticook entrevoit mettre sur pied une réglementation 
visant la conservation de corridors forestiers. Toutefois, les informations disponibles ne nous permettent 
pas de mesurer l’impact des activités forestières dans ce secteur.

2 Les données compilées par le MAPAQ-Estrie sur les sous-bassins sont divisées en 4 classes, soit A, B, C et D, D étant la classeLes données compilées par le MAPAQ-Estrie sur les sous-bassins sont divisées en 4 classes, soit A, B, C et D, D étant la classe 
ayant le potentiel de pression agricole le plus élevé. Les détails de cette étude sont présentés au chapitre 6.
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9.11  PreSSion due à L’urBaniSation 

On peut mentionner le manque de station de traitement des eaux usées à Dixville comme facteur 
pouvant jouer rôle dans la pression due à l’urbanisation dans ce secteur.

9.12  aCCèS PuBLiCS aux PLanS d’eau

On compte 5 plages publiques suivies par le MDDEP. De plus, on retrouve des accès publics sur les 
lacs suivants : Petit lac Baldwin, Lyster, Hatley, Massawippi, Crystal, l’Étang Lippé. La piste cyclable, 
aménagée sur l’ancienne voie ferrée permet de longer la rivière Massawippi, entre autres, et donne 
accès au lac Massawippi.

9.13  Partie ÉtatS-unienne du SeCteur3 

La communauté de macroinvertébré de la rivière Tomifobia a été analysée en 1998 et 1999 et a été 
jugée bonne.  Un échantillonnage fait en 2004 dénote une amélioration puisque celle-ci a été jugée 
très bonne.

Des études semblables ont été faites dans le sous-bassin de la rivière Coaticook en 2003.  Les commu-
nautés de poissons étaient jugées satisfaisantes et celles de macroinvertébrés excellentes.

Problèmes :

• Contamination de la chair des poissons (lac Massawippi) 

• Érosion, présence de MES et sédimentation (facteur limitant IQBP = turbidité et MES)

• Inondation des zones habitées (Coaticook)

• Limitation à la circulation des espèces

• Présence de microorganismes (contamination des puits MRC Coaticook, facteur limitant  
IQBP =  coliformes fécaux, absence de station de traitement des eaux usées au réseau de Dixville et  
mauvaise performance à Waterville)

• Présence de polluants toxiques (résidus miniers, rivière Massawippi) (Facteur limitant IQBP = pH)

• Surplus d’éléments nutritifs (4 sous-bassins de classe D, facteur limitant IQBP = nitrites-nitrates, phos-
phore total et chlorophylle a)

• Vieillissement prématuré des lacs

3 Les cotes attribuées aux communautés de macroinvertébrés et de poissons sont basées sur un système de classification du 
Vermont.  Elles ne correspondent pas à celles utilisées au Québec.
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Figure 9.2 Secteur Rivière Massawippi (diagnostic) 






